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Déclaration de Son Excellence  

Charles Armel DOUBANE, Ambassadeur, 

Représentant Permanent de la République 

Centrafricaine devant le Conseil de Sécurité :   

Rapport du Secrétaire général sur la situation des 

enfants victimes de l’Armée de résistance du Seigneur et 

le conflit armé (S/2012/365)  

 

Rapport du Secrétaire général sur les activités du 

Bureau régional des Nations Unies pour l’Afrique 

centrale et les zones où sévit l’Armée de résistance du 

Seigneur (S/2012/421)  

 

 
 

New York, le 29 Juin 2012 
 

A Vérifier au prononcé 
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Excellence Monsieur le Président du Conseil de Sécurité ; 
 
Excellences Mesdames et Messieurs les Membres du Conseil, Chers Collègues 
 
Monsieur le Président, puisque c’est pour la seconde fois et dans le même mois 

que vous m’autorisez à prendre la parole devant votre Conseil, permettez-moi de saluer 
la maestria avec laquelle vous assumez votre mandat. 

 
La présentation du Rapport du Secrétaire général sur les activités du Bureau des 

Nations unies pour l’Afrique centrale et les zones où sévit la Lord Resistance Army 
(LRA) offre à nouveau à la délégation centrafricaine que je conduis l’occasion de 
féliciter, en premier lieu le Secrétaire général pour la clarté et la concision avec 
lesquelles il peint la situation en Afrique Centrale, 

 
En second lieu de remercier son Représentant Spécial Monsieur Abou Moussa 

pour l’abnégation avec laquelle il conduit sa mission dans cette sous-région, j’associe 
également à cette gratitude Monsieur Francisco MADEIRA Envoyé spécial du Président 
de la Commission de l’Union Africaine, qui, lui aussi, se dépense sans compter pour 
l’éradication de la gangrène LRA dans les pays victimes des exactions de cette horde 
de bandits et criminels. 

   
Enfin, je voudrais féliciter Monsieur Nassour GUELENGDOUKSIA  OUAIDOU 

pour sa nomination en qualité de Secrétaire Général de la CEEAC. 
 

Monsieur le Président, 
 

La République Centrafricaine intervient ce jour devant votre Conseil pour délivrer 
un message en sa triple qualité : 
 

La première, en tant que pays victime de la LRA, 
 

La deuxième, en tant que pays fragile de la sous-région en proie à une insécurité 
de plus en plus croissante, et 
 

En troisième lieu pour mobiliser la Communauté internationale à s’intéresser 
d’avantage à ce qui s’y passe. 

 
La LRA, depuis 2008, tue, vole, pille, viole et enrôle des enfants des femmes et 

des hommes à l’Est, Sud-est et Nord-est de la République Centrafricaine. Nous 
rappelons à nouveau, que non frontalier avec l’Ouganda, n’ayant en partage aucune 
histoire commune avec cet Etat frère, les Centrafricains s’interrogent et s’interrogeront 
encore sur le mobile réel de cette agression. 
 

A titre d’illustration et pour la seule année 2012, elle a commis 20 attaques, fait 
de nombreux tués, enlevés, 20400 déplacés et 5000 réfugiés, 3000 enfants non 
scolarisés, le tout couronné par un tissu socio–économique complètement déstructuré. 
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En clair, cette zone où la vie reste précaire dans une région déjà pauvre est 
durablement déstabilisée. Ce qui complexifie les secours et autres interventions 
humanitaires à destination des victimes et des populations locales accueillantes. 
 

Aujourd’hui, le grand souhait du peuple exaspéré reste de voir éradiquer ce fléau 
afin que revienne et définitivement la paix, prélude au développement. 
 

Monsieur Koni et sa horde de barbares doivent être neutralisés, arrêtés et jugés 
pour leurs innombrables et innommables crimes perpétrés contre de paisibles citoyens. 
 

Ceci permettra la libération des enfants, dont la place se trouve dans leur famille, 
à l’école et au jeu. 

 
Monsieur le Président, 
 
Permettez nous de saisir l’occasion de votre tribune pour répondre aux multiples 

courriers qui nous parviennent des écoliers du monde entier, attirant l’attention du 
gouvernement de la République Centrafricaine sur le sujet préoccupant des enfants 
enlevés en zones de conflit ou agissant comme milices dans les organisations d’auto-
défense. Nous leur affirmons ici et ce jour que leur vœu est déjà considéré. Le 
gouvernement, les Organisations internationales, particulièrement les Nations Unies, 
l’UNICEF et le Comité international de la Croix Rouge travaillent en collaboration pour 
palier cette carence.  

 
Ainsi, les femmes, pilier de notre société, libérées du joug de la servitude 

sexuelle auxquelles elles sont astreintes, pourraient également regagner leur maison. 
C’est fort de ces souhaits que les plus hautes autorités de la République Centrafricaine 
ne ménagent aucun effort pour venir à bout de cette cruelle rébellion aux côtés des 
forces de défense et de sécurité des pays vivant les mêmes affres de cette barbarie.  
 

C’est le lieu à nouveau de témoigner la reconnaissance de l’ensemble des 
Centrafricains aux Nations Unies, à l’Union Africaine, à la CEEAC, à la France, au 
gouvernement américain dont les conseillers militaires participent activement à nos 
côtés sur le terrain, à cette traque. 

 
Nous n’oublions pas les agences du Système des Nations Unies, les 

organisations non Gouvernementales tant nationales qu’internationales qui, chaque 
jour, œuvrent en faveur des populations locales, des déplacés, des réfugiés et victimes. 
 

Monsieur le Président, dans cette sous-région à difficulté et dans un monde où 
plusieurs périls frappent à ses portes, il ne serait pas vain de s’intéresser à cette partie 
d’Afrique en forme de revolver et dont la gâchette se situe justement au cœur du 
continent. 
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Accompagner le processus de paix et stabiliser les Etats de la sous-région, c’est 
contracter une assurance-vie pour la stabilité du continent. Appuyer les efforts de cette 
sous-région, c’est asseoir les bases d’un développement holistique et durable. 
 

La LRA est un mouvement terroriste. Actrice des crimes transfrontaliers, elle 
freine le développement. Et c’est pour toutes ces raisons qu’il faut la combattre. 
 

Monsieur Koni et ses hommes sont de vils criminels et il ne peut y avoir de 
tolérance à leur égard. 
 

C’est pour cette raison que nous appelons de nos vœux et plaidons pour une 
mobilisation de la Communauté internationale afin de mettre un terme à cette imposture 
véritable affront à notre monde civilisé. 

 
Pour conclure, Monsieur le Président, l’Afrique Centrale et particulièrement la 

RCA veulent et cherchent la paix pour se bâtir. 
 

Votre engagement à ses côtés est utile et plus que nécessaire parce que 

répondant parfaitement aux attentes et objectifs de notre organisation. 

Je vous remercie 

 


